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Essai d’une nouvelle vaccination 
contre la peste bovine 

avec du virus traité par le lysol

par A. CACCAVELLA,
Docteur en médecine vétérinaire

Les moyens de prophylaxie les plus intéressants que nous possé­
dons, jusqu’à présent, pour lutter contre la peste bovine sont: la 
séro-infection à la Koll et Turner et la vaccination à la Curasson. 
Toutefois ces deux moyens de défense, d’une grande valeur scienti­
fique, ont le désavantage de coûter très cher. En qualité de chef d’un 
camp de production de sérum et vaccin contre la peste bovine au 
Ruanda-Urundi, nous estimons le prix de revient d’une dose de sérum 
ou vaccin à un franc environ (vaccin et sérum produit avec des 
moyens de fortune dans la brousse).

Si l’on songe que la Mission Peste bovine du Ruanda-Urundi a 
traité plus d’un demi-million de bovidés, on se rend facilement compte 
des grandes dépenses à soutenir. Ajoutons à cela que la grande quan­
tité de liquide à injecter demande un: personnel très nombreux.

La nouvelle méthode de vaccination essayée par nous, après bien 
d’autres, qui avaient échoué, n’a pu malheureusement être pratiquée 
que sur un nombre très restreint de bovidés, l’idée ne nous en étant 
venue qu’à la fin de notre terme, à une époque où il nous était diffi­
cile de trouver des sujets réceptifs.

Si nous nous décidons à publier cette note, sans vouloir aucune­
ment émettre un avis décisif sur la question, c’est simplement pour 
permettre aux confrères, qui s’intéressent à la peste bovine de conti­
nuer ces expériences que, pour les raisons susdites nous n’avons pu 
mener à bonne fin. Abstraction faite de son point de vue scientifique, 
cette méthode, si elle était bien mise au point, pourrait devenir d ’une 
grande valeur pratique et surtout économique.
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Nous n’avons que trois cas à relater, mais pour tous les trois 
nos résultats sont précis.

T ech n iq u e  su iv ie .

1) Préparer une solution de lysol à 1 pour 10 dans l’eau;
2) Mélanger 1 cc. de cette solution à 25 cc. de virus citrate à 4 pour 1000 

(proportion du lysol: 0.40 gr. pour 100 de virus, soit 4 pour 1000);
3) Pour la première expérience, nous avons versé dans, un tube à essai, 

contenant 11 cc, de solution de lysol, 25 cc. de virus très, frais et, après avoir 
bouché le tube, nous l ’avons pendant 20 minutes agité à l’ombre, de manière à 
obtenir un mélange parfaitement homogène.

Pour la deuxième expérience, le contact et le mélange des liquides, en propor­
tions identiques, a duré 30 minutes et, pour la troisième, 5 minutes,

Ces trois expériences ont été faites toujours dans les. mêmes conditions, 
mais avec des virus pestiques prélevés sur trois sujets différents.

O b se rv a tio n s .

L’efficacité des virus injectés fut toujours contrôlée sur des. témoins. Les 
trois sujets d’expérience provenant d’une zone encore indemne de l ’Urundi, 
zone qui a fourni au camp de production dont j’ai la charge quelques centaines 
de bovidés réceptifs parmi lesquels furent choisis en même temps les témoins.

Le virus qui nous a servi pour établir l’immunité acquise par ces trois 
animaux a été contrôlé sur des bovidés tous réceptifs.

EXPERIENCE I.
(Taurillon n° 3)

Injecté le 18 mai 1935 avec du virus lysolé (7 cc.) ; 
contact et mélange: 20 minutes.

18/5 19/5 20/5
Dates et réactions thermiques 

21/5 22/5 23/5 24/5 25/5 26/5 27/5 28/5 29/5 30/5 31/5
37.5 37.1 36.9 38.5 37.8 38.9 39.2 38.1 37.9 38.1 37.4 37.0 37.0 37.1

Témoins de l’expérience I 
Injectés avec le même virus non lysolé.

Marques Dates et réactions thermiques

18/5 19/5 20/5 21/5 22/5 23/5 24/5
11 37.6 37.4 37.6 39.6 40.0 39.8 39.0
12 37.8 37.5 37.4 38.2 39.7 39.7 39.8
13 37.6 37.7 37.2 39.8 40.4 40.4 40.4
Observations: Tous les trois firent la peste et furent tués pour la produc­

tion de virus devant servir à l’hyperimmunisation.

Le 1/7, le taurillon n° 3 est injecté avec 10 cc. de virus pur, soit un mois et 
demi après l’injection de virus lysolé.
Marques Dates et réactions thermiques

1/7 2/7 3/7 4/7 5/7 6/7 7/7 8/7 9/7 10/7 11/7 12/7
3 37̂ 2 37^ 37̂ 8 39^ 3T2 3*M) 37j6 38T 371 38Ü 3 S Â  37̂ 2
Observations: Ce bovin ne présente aucune réaction, tandis que tous les 

témoins injectés avec le même virus et dans les mêmes conditions firent une 
peste typique après évolution classique.
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EXPERIENCE II.
(Taurillon n<> 52)

Injecté le 27 mai 1935 avec 10 cc. de virus lysolé; 
contact et mélange: 30 minutes.

28/5 29/5 30/5
Dates et réactions thermiques 

31/5 1/6 2/6 3/6 4/6 5/6 6/6 7/6 8/6 9/6 10/6 11/6

38.1 37.9 38.3 37.3 38.6 38.3 37.5 37.6 38.2 38.5 38.6 37.4
Témoins de l’expérience II 

Injectés avec le même virus non lysolé.

38.6 38,5 37.8

Marques Dates et réactions thermiques
27/5 28/5 29/5 30/5 31/5 1/6 2/6 3/6 4/6

53 38.0 38.4 38.0 38.1 38.2 39.6 39.7 39.6 39.0 lésions pestiques
54 37.8 37.6 37.5 38.0 39.5 40.2 40.2 mort de peste
55 37.2 37.6 37.9 38.2 39.2 40.4 40.5 40.2 39 5 saigné, lésions, peste
Le 8 juillet, le taurillon n° 52 fut injecté avec deux litres de virus non lysolé. 

Dates et réactions thermiques
9/7 10/7 11/7 12/7 13/7 14/7 15/7 16/7 17/7 18/7 19/7 20/7 21/7

37.5 37.2 37,6 37.9 37.6 37.6 37.9 38.0 37.7 37.8 37.8 37.5 37.3
Observations: Ce taurillon que nous avons considéré comme hyperimmunisé 

a produit du sérum, tandis que les bovidés injectés avec 1 cc, du même virus 
font tous une peste classique.

EXPERIENCE III.
(Taurillon n° 60)

Injecté le 5 juillet 1935 avec 7 cc. de virus lysolé; contact et mélange: 5 minutes.
Dates et températures

5/7 6/7 7/7 8/7 9/7 10/7 11/7 12/7 13/7 14/7 15/7 16/7 17/7 18/7
38.2 37.9 38.5 38.2 38.2 38.7 38.6 38.8 39.6 39.7 39.8 38.5 38.5 38.3

Observations: Tous les témoins (3) font une peste typique.
Le 28 juillet, ce même taurillon n° 60 fut injecté avec du virus pestique. 

Dates et températures
29/7 30/7 31/7 1/8 2/8 3/8 4/8 5/8 6/8 7/8 8/8 9/8 10/8 11/8
37.2 37̂ 9 3L6 37/7 37̂ 5 37/3 3L5 37/3 37/3 37̂ 4 371) 37J 37/3 37T

Observations: Comme les autres, ce taurillon est en bonne santé.

Le même jour trois taurillons témoins furent injectés avec du virus (le 
même non lysolé).
Marques Dates et réactions thermiques.

29/7 30/7 31/7 1/8 2/8 3/8 4/8 5/8 6/8 7/8
57 37.5 37.3 38.6 39.3 39.4 39.6 mort; de peste
58 37.1 37.4 37.9 39.3 40.2 40.3 40.3 39.5 39.0 mort de peste
59 37.6 37.3 38.5 40.2 40.1 39.8 38.5 37.7 mort de peste

Conclusions. — Sur trois expériences qui seules ont pu être 
tentées, le virus lysolé à 4 pour 1000 et après un contact et mélange 
de 20, 30 ou 5 minutes s’est montré absolument immunisant.

N. B. — Le virus en contact avec le lysol depuis 20 minutes a 
provoqué, 6 et 7 jours après l’injection, 2 poussées thermiques.

Le virus en contact depuis 30 minutes n’a pas provoqué de 
poussée thermique.

Le virus en contact depuis 5 minutes seulement a provoqué une 
importante réaction thermique les T, 8e et 9e jours après l’injection.


